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Younès Bounouara, 43 ans, comparaît à partir de mardi pour avoir  
tiré sur un homme en pleine rue, sur fond de tensions liées à l’argent 
 de Serge Dassault (LP/A.J.) 

_________________________________ 
 
 
Corbeil (Essonne) 
Le 19 février 2013, un homme se lève d’une 
terrasse de café à Corbeil (Essonne) et 
s’avance vers une voiture qui vient d’arriver. 
Il sort une arme, tire à deux reprises sur la 
Peugeot 207 et prend la fuite. 

  
Il se rendra aux autorités françaises après une cavale de neuf mois en Algérie. Le conducteur, 
Fatah Hou, est grièvement blessé par un des projectiles. L’auteur présumé de ces coups de 
feu, Younès Bounouara, 43 ans, comparait pour ces faits à partir de ce mardi jusqu’au 18 mai 
devant la cour d’assises de l’Essonne à Evry. Au-delà de cette tentative d’assassinat, l’ombre 
d’un autre personnage, dont l’accusé est proche, planera au-dessus des débats : celle du 
milliardaire Serge Dassault, sénateur de l’Essonne et ex-maire de Corbeil. 
 
Car avant ce règlement de comptes sanglant, le deuxième alors en l’espace de quelques 
semaines, une ambiance délétère règne en ville. Au cœur des tensions : l’argent de 
l’industriel. En 2008, la victoire de l’avionneur aux municipales avait été annulée pour achats 
de voix. Depuis, les opposants locaux ne cessent de pourfendre le « système Dassault » et 
d’évoquer ces sommes distribuées dans les quartiers. Pour acheter les votes, dénoncent-ils. 
Pour aider des habitants à monter des projets, répond inlassablement l’industriel. 
 
C’est dans ce contexte que, fin 2012, une vidéo, tournée en caméra cachée en présence de 
Serge Dassault par Fatah Hou et René Andrieu, passager de la Peugeot 207 le jour des tirs, 
commence à circuler. Il y est question d’une somme de 1,7 M€ remise par l’ex-maire à 
Younès Bounouara. Somme qui aurait dû servir, selon eux, à rémunérer les intermédiaires 
recrutés dans les cités de la ville pour faire voter massivement les quartiers. « S’il ne l’a pas 
fait, c’est son affaire, moi j’ai tout donné, j’ai réglé Younès, lâche le sénateur, filmé à son 
insu. S’il a gardé l’argent pour lui, c’est son affaire. » 
 

Un projet d’usine d’eau minérale en Algérie 
 
« Corbeil est la seule ville de banlieue parisienne dirigée par un milliardaire qui a donné son 
argent à des gens de cette ville et attisé d’énormes convoitises de la part de ceux qui n’ont 
pas touché, estime Me David-Olivier Kaminski, l’avocat de l’accusé. Un vrai système 
mafieux s’est mis en place pour menacer et racketter les personnes ayant touché de l’argent 



de Serge Dassault. » Younès Bounouara a expliqué aux enquêteurs avoir été harcelé par Fatah 
Hou et sa bande qui lui réclamaient l’argent. Les proches de Younès assurent que, « pendant 
cinq ans, ces personnes lui ont mis la misère. » 
 
Cet argent, l’accusé reconnaît l’avoir touché. Le total s’élève même à 2 M€, ce que confirme 
Serge Dassault. Mais, affirment les deux hommes, il s’agissait de financer un projet d’usine 
d’eau minérale en Algérie. « Nous avons un terrain familial en Kabylie avec des sources 
naturelles. En Algérie, le litre d’eau coûte plus cher que le litre de super. La production 
d’eau en bouteilles y est insuffisante. Younès est un entrepreneur, il s’en était aperçu », 
explique un membre de la famille, qui assure que l’argent est bien « investi dans ce projet qui 
est en cours de réalisation. Un forage a été fait et des échantillons d’eau doivent être envoyés 
à l’institut Pasteur d’Algérie ». 
 
Selon Fatah Hou, son agression s’explique par la volonté de le faire taire après avoir menacé 
Serge Dassault et Jean-Pierre Bechter de révéler publiquement des preuves compromettantes 
concernant l’achat de voix. Son conseil, Me Marie Dosé a d’ailleurs fait citer Serge Dassault 
et Jean-Pierre Bechter au procès. D’autres membres de la mairie sont également convoqués. 
« Il ne s’agit pas de placer ce procès sur le terrain de la politique. C’est le procès de 
Bounouara, pas de Dassault, lance l’avocate. Mais s’il y a cette tentative d’assassinat, c’est 
aussi à cause de tout ce qui se passe dans cette ville depuis des années. » ü 


